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Alexandrie,  le  27  Mars  1912. 


Monsieur  le  President, 

J’ai  rhoniieur  de  vous  presenter  le  rapport  concer- 
nant  l’analyse  bacteriologique  des  selles  des  voyageurs 
provenant  des  pays  infectes  de  cholera. 

II  est  divise  en  deux  parties,  Tune  epidemiologique  et 
1’ autre  purement  bacteriologique. 

Veuillez  agreer,  Monsieur  le  President,  l’assurance  de 
ma  haute  consideration. 

Le  Directeur  du  Laborcitoire  Bacteriologique , 

Dr  Crendiropoulo. 


Monsieur  le  /)r  M.  Armand  Buffer , 

President  du  C'onseil  Sanitaire , 

Maritime  et  Quarantenaire  d'Egypte. 


RAPPORT 


- 


SUR 

L’EXAMEN  DES  SELLES  DES  PASSAGERS 

PROVENANT  DES  PAYS  INFECTES  DE  CHOLERA 


PREMIERE  PART  IE 


r. 

Le  16  Aout  1911,  arrivait  a Alexandrie  le  vapeur  beige 
« Claire*,  provenant  de  Smyrne  oil  le  cholera  sevissait 
fortement.  Au  5me  jour  de  sa  quarantaine  reglementaire, 
une  iillette  agee  de  5 ans  mourn  it  apres  avoir  presente 
quelques  symptomes  suspects  de  cholera.  A l’autopsie,  les 
lesions  classiques  de  cette  maladie  faisaient  completement 
defaut;  pourtant,  Pexamen  hacteriologique  ducontenu  de 
l’intestin  giele  revela  la  presence  de  vihrions  en  ahon- 
dance,  et  les  ensemencements  donnerent  des  cultures 
presque  pures  de  vihrions  fortement  agglutinables  par  le 
serum  cholerique. 

A la  suite  de  cede  constatation,  nous  resumes  l’ordre 
de  faire  Pexamen  hacteriologique  des  selles  de  toutes  les 
personnes  qui  se  trouvaient  a hord,  y compris  l’equipage. 
Une  femme,  domestique  de  la  famille  a laquelle  la  Iillette 
appartenait, fut  trouvee  porteuse  d’un  vihrion  agglutinant. 

Le  £0  du  meme  mois,  le  vapeur  anglais  « Ismai'lieh  >, 
Provenant  de  Constantinople,  debarqua  ses  passagers  de 
troisieme  classe  au  Lazaret,  oil  un  grec,  habitant  les  lies 
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des Princes,  fut  pris,  pendant  la  visite,  d’une  attaque  de 
cholera  classique  a laquelle  il  succomba.  Selon  ordre, 
les  selles  de  tous  les  passagers  et  de  l’equipage  furent 
examinees  avec  un  resultat  negatif. 

Le  27  Aout,  arrive  de  Constantinople  le  bateau  «Sa'i- 
dieh».  A la  visite  medicale  des  passagers  de  troisieme 
classe,  faite  au  Lazaret,  une  femme,  armenienne,  de  38  ans 
flit  reconnue  cliolerique.  Elle  succomba  dans  la  nuit  au 
cholera  sec.  Avant  de  mourir,  elle  declara  que  vers  4 h. 
du  matin,  elle  s’etait  sentie  subitement  mal  et  avait  vomi 
deux  fois  et  avait  eu  deux  selles  diarrheiques.  Uepuis  ce 
moment  jusqu’a  sa  mort  elle  n’avait  eu  aucune  autre 
evacuation.  A 5 beures  del’apres-midi,  sa  lillette,  agee  de9 
ans,  fut  prise  de  vomissemen's  et  diarrhee.  Elle  succomba 
dans  la  nuit  avec  les  symptomes  classiques  de  la  maladie. 
De  nouveau,  les  selles  des  passagers  et  de  l’equipage 
furent  examinees,  mais  cette  fois  avec  un  resultat  positif. 
Nous  trouvames  quatre  porteurs  : le  mari  et  le  fils  de  la 
morte,  une  femme  armenienne  et  une  grecque.  En  outre, 
une  domestique  de  la  famille  dontla  cliolerique  etait  cuisi- 
niere,  fut  trouvee  porteuse  d’un  vibrion  non  agglutinant. 

Devant  cette  succession  de  faits,  qui  rendaient 
imminent  pour  l’Egypte  le  danger  de  la  contamination, 
surtout  devant  cette  Constance  de  l’apparition  des  cas 
vers  la  fin  de  la  periode  quarantenaire,  Constance  qui 
denongait  coniine  problematique  la  prophylaxie  reglemen- 
taire,  le  Conseil  Quarantenaire,  dans  sa  seance  du  29  Aout, 
a pris  la  decision  suivante,  sur  la  proposition  de  son  Pre- 
sident le  Dr.  Ruffer  : « Dans  le  but  de  mettre  a meme  les 
« autorites  quarantenaires  de  mieux  deceler  les  cas  sus- 
« pects  de  cholera  et  les  porteurs  des  vibrions,  le  Conseil 
« autorise  a titre  exceptionnel  Padministration  quarante- 


« naire  a completer  la  visite  medicate  par  l’examen  bac- 
« teriologique  toutes  les  fois  qu’elle  le  croira  necessaire  ». 

L’ Administration,  interpretant  dans  le  sens  le  plus 
large  cette  decision  du  Conseil,  criit  necessaire  d’appli- 
quer  l’examen  bacteriologique  a toutes  les  provenances 
des  pays  contamines.  Les  resultats  ont  prouve  surabon- 
damment  qu’elle  avait  raison. 

Quoi  qu’on  en  ait  dit,  il  est.  certain  qu’un  individu, 
avantde  presenter  les  premiers  symptomes  d'une  maladie 
infectieuse,  est  porleur  de  son  microbe.  Si  Ton  examinait 
les  selles  de  tous  les  choleriques  24  heures  avant  l'atta- 
que,  on  y trouverait  certainement  des  vibrions.  II  ne  nous 
appartient  pas  d’examiner  ici  le  role  des  porteurs  dans 
la  dissemination  du  cholera  : mais  il  est  un  fait  qu’on 
ne  peut  nier  : Quand  il  s’agit  d’un  voyage  trfcs  court, 
(et  c’est  le  cas  constant  pour  la  Mediterrannee  dans  les 
conditions  actuelles  des  bateaux  extra  rap  ides),  il  est 
impossible  de  savoir,  en  presence  d’un  porteur,  si  l’on  a 
affaire  a un  futur  cholerique  ou  non.  D’autant  plus,  qu’on 
ne  peut  assigner  a l’incubation  une  lirnite  etroite  et  fixe, 
etant  donne  que  sa  duree  depend  de  facteurs  multiples, 
dont  plusieurs  nous  sont  encore  inconnus.  Independam- 
ment  doncde  toute  consideration  etrangere  a 1’hygiene,  la 
vraie  prophylaxie  consiste  fermer,  autant  que  possible, 
toute  porte  d’entree  a l’epidemie.  Et  puisque  a l’heure 
actuelle,  il  est  unanimement  accepte  que  le  principal 
vehicule  du  cholera  est  l’homme,  par  ses  matieres  fecales, 
il  ne  faut  pas  hesiter  a s’attaquer  a lui  par  tous  les 
moyens  que  la  science  d’aujourd’hui  nous  recommande. 
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Organisation 
du  service. 


II. 

L’organisation  du  service  ne  fut  pas  faite  du  premier 
coup.  Au  commencement,  plusieurs  difficultes  se  presente- 
ient,  que  nous  dumes  aplanir  au  fur  et  a mesure.  Notre 
but  principal  etait  la  rapidite  dans  le  prelevement  des 
matieres.  Malheureusement,  malgre  les  instructions  pre- 
cises donnees  aux  capitaines,  malgre  le  desir  de  quelques 
uns  de  faciliter  notre  taclie  nous  ne  pumes  eviter  une 
certaine  confusion. 

Le  grand  nombre  des  arrivages  journaliers,  la  disse- 
mination des  bateaux  dans  le  port  exterieur  si  vaste, 
l’impatience  des  agents,  le  peu  d’empressement  des  voya- 
geurs  a se  soumettre  aux  instructions  et  d’autres  causes 
encore  rendirent  ce  service  extremement  penible.  Heu- 
reusement,  avec  l’habitude  de  notre  part  et  la  resignation 
des  autres,  la  regularity  put  s’etablir  tres  vite  et  presque  en 
permanence.  II  faut  aj outer  que  le  Dr.  Gaetanos,  directeur 
par  interim  de  l’oflice,  par  sa  bonne  volonte  et  son 
infatigable  activite  nous  a beaucoup  aide.  Nous  ne  devons 
pas  moins  de  remerciements  aux  Drs  Rietti  et  E.  Wiener, 
qui  ont  assume  la  double  tache  de  prelever  les  selles  et 
de  partager  avec  nous  le  travail  du  diagnostic.  En  eux, 
ainsi  qu’au  preparateur  du  laboratoire,  M.  G.  Piccinini, 
nous  avons  trouve  des  collaborateurs  intelligents  et  pleins 
d’ardeur. 

I 

Les  matieres  etaient  prelevees  sur  des  tampons  de 
coton  attaches  au  bout  d’un  lil  de  fer  galvanise,  assez 
epais  pour  ne  pas  plier  facilement,  et  dont  l'autre  bout 
rentrait  dans  Pepaisseur  d’un  bouchon  de  liege,  qui  servait 
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de  fermeture  au  tube  destine  a contenir  le  tampon.  Le 
tout  etait  sterilise  a 1’ autoclave.  Nous  avons  prefere  ce 
systeme  parce  qu’il  etait  peu  dispendieux,  facile  a confec- 
tionner,  et  se  pretait  bien  a rensemencement  des  matieres. 

Les  capitaines,  d’apres  les  instructions  qu’ils  avaient 
revues, devaient  dresser  les  listes  nominatives del’equipage 
et  des  passagers,  de  fa^on  a indiquer  1’age,  la  nationaltte 
et  le  lieu  d’embarquement  de  chacun.  A chaque  nom 
correspondait  un  numero.  A l’arrivee  du  bateau  et  apres 
la  visite  reglementaire,  l’office  quarantenaire  nous  don- 
nait  separement  le  norabre  de  l’equipage  et  des  passagers 
de  3mc  classe.  Les  medecins  charges  du  prelevement 
allaient  immediatement  a bord  avecle  liombre  necessaire 
de  tampons  et  ramassaient  au  fur  et  a mesure  les  selles, 
en  ayant  soin  d'eviter  et  au  besoin  de  demasquer  les 
supercheries.  Sur  chaque  tube  etait  ecrit  le  numero  de 
l’individu  auquel  les  selles  appartenaient. 

Le  travail  fini,  le^  tubes  etaient  rapportes  au  labora- 
loire  oil  rensemencement  avait  lieu.  La,  attendaient,  tout 
prets,  des  tubes  a l’eau  peptonee  alcaline,  numerotes  d’a- 
vance.  Chaque  selle  etait  largement  ensemencee  dans  un 
tube  portant  le  numero  correspondant.  Si  une  culture  se 
montrait  suspecte  a l’examen  microscopique,  il  n’v  avait 
qu  a trouver  sur  La  liste  le  nom  que  le  numero  du  tube 
representait,  et  1 ordre  d’iso.ler  cet  individu  etait  envoye 
immediatement. 

Dans  les  lazarets  le  prelevement  des  selles  etait 
facile  et  toute  supercherie  etait  presque  impossible. 
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III. 

Technique. 

Nous  avions  a choisir  entre  deux  precedes ; l’ense- 
mencement  direct  sur  plaques  et  celui  dans  l’eau  pep  to - 
nee.  Pour  diverses  raisons  que  nous  allons  exposer,  nous 
avons  prefere  le  second.  La  preparation  des  milieux  soli- 
des  est  plus  longue  et  plus  difficile  que  celle  des  milieux 
liquides.  Ceci  a son  importance  quand  il  s’agit  d’effectuer 
un  nombre  considerable  d’examens,  et  quand  l’outillage 
qu’on  possede  ne  permet  pas  de  preparer  ces  milieux  en 
grand.  D’un  autre  cote,  l’examen  des  plaques  devient 
excessivement  long,  parce  qu’on  est  oblige  de  faire  plu- 
sieurs  preparations  pour  un  meme  echantillon  de  selles. 
L’emploi  des  milieux  speciliques  n’attenue  pas  beaucoup 
cette  consideration.  Meme  avec  l’hemoagar  de  Dieudonne, 
les  colonies  ne  sont  pas  aussi  caracteristiques  qu’on  a 
voulu  le  dire.  Enfin,  la  petite  quautite  de  matieres  qu’on 
ensemence  sur  les  plaques  pent  conduire  a des  erreurs. 
En  effet  l’examen  des  selles  d’un  porteur  ne  doit  pas  etre 
identifie  avec  celui  d’un  cliolerique.  Dans  les  evacuations 
de  celui-ci  les  vibrions  abondent,  ils  out  la  preponderance 
sur  les  autres  microbes  de  la  flore  intestinale,  par  conse- 
quent ils  sont  decelables  meme  quand  la  matiere  ense- 
mencee  a ete  minime.  11  n’en  est  pas  de  meme  quand  il 
s’agit  des  selles  d’un  porteur.  Les  vibrions  y etant  rares, 
il  faut  ensemencer  abondamment  pour  avoir  la  chance 
d’introduire  dans  le  milieu  quelques  unites.  « Quand  les 
vibrions  sont  rares,  dit  le  Pr  Gosio,  comme  il  arrive  cliez 
les  convalescents  et  les  porteurs  de  gerraes,  ou  dans  le  cas 
d’infection  legere,  rensemencement  direct  est  raoins 
recommandable,  il  donne  en  tout  cas  des  succes  moins 
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constants.  II  vaut  mieux  dans  ce  cas  faire  une  culture 
d’enrichissement  en  eau  peptonee,  et  pratiquer  en suite  la 
separation  ».  La  commission  technique  de  la  Conference 
Internationale  de  Paris  en  1911  a ete  aussi  du  meme  avis. 

Ce  n’est  pas  que  l’eau  peptonee  soit  un  milieu  ideal, 
mais  tous  les  milieux  liquides  preconises,  que  nous  avons 
experiments,  et  ils  sontnombreux,  ne  donnent  pas  des 
resultats  meilleurs  et  sont  plus  compliques.  Le  principal 
d£faut  de  l’eau  peptonee  est  qu’il  met  en  evidence  des 
formes  vibrioniennes  quand  en  realite  il  n’y  a pas  de 
vibrions.  Plusieurs  bacilles  courbes  prennent  dans  ce 
liquide  la  forme  du  vibrion,  quand  la  culture  est  riche  en 
especes  microbiennes.  La  separation  sur  plaque  dissipe 
facilement  l’erreur. 

Quand  il  s’agit  de  porteurs,  il  est  necessaire  de  laisser 
a l’etuve  les  cultures  pendant  douze  heures  au  moins. 
Nous  avions  deja  remarque  ce  fait  a Tor,  et  maintenant 
nous  avons  eu  l’occasion  de  l’observer  sur  une  grande 
echelle.  Nous  avons  examine  2000  cultures  environ  au 
bout  de  6 et  8 heures  saus  y decouvrir  des  vibrions  qui 
devenaient  apparents  a la  12™  heure ; et  il  ne  s’agissait 
pas  seulement  de  vibrions  choleriformes,  mais  aussi  de 
vrais  choleriques.  Ceci  depend  evidemment  de  la  flore 
symbiotique.  Nous  croyons  done  que  e’est  une  erreur 
d ensemencer  sur  milieu  specifique  apres  un  enrichisse- 
ment  de  5 a 6 heures,  comme  on  le  pratique  quelquefois 
dans  le  cas  de  porteurs. 

Toute  culture  suspecte  a 1’examen  microscopique 
etait  ensemencee  sur  plaque  d’agar  specifique,  en  vue  de 
la  separation.  Si  a cet  effet  nous  avons  employe  le  milieu 
que  nous  avons  decrit  avec  M.™  Panayotatou,  ce  n’est  pas 
pai  un  simple  sentiment  de  paternite,  mais  parce  que  notre 
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Resultat  ct 
considerations. 


agar,  tout  en  dormant  les  memes  resultats  que  celui  de 
Dieudonne,  presente  des  avantages  de  manipulation  et  de 
preparation  que  ce  dernier  ne  possede  pas.  Quand  les 
vibrions  etaient  abondants  dans  la  culture,  et  surtout 
quand  ils  etaient  des  vrais  choleriques,  nous  pouvions 
deja  avoir,  au  bout  de  6 a 8 li. , des  colonies  utilisables. 

Pour  1 essai  de  l’agglutination,  nous  ensememjions 
ordinairement  une  colonie  sur  agar  incline,  et  au  bout  de 
8 a 12  heures  nous  delayions  la  culture  dans  differentes 
dilutions  de  serum.  L’examen  se  faisait  microscopique- 
ment.  Mais  quand  nos  plaques  ne  donnaient  des  colonies 
utilisables  qu’au  bout  de  12  heures,  afm  d’avoir  un  resultat 
plus  rapide  nous  faisions  usage  de  la  goutte  pendante. 
Une  parcelle  de  la  colonie  etait  delay  ee  respectivement 
dans  une  goutte  d’eau  pbysiologique  et  dans  une  autre 
de  serum  au  100ine,  deposees  sur  deux  lamelles.  On  faisait 
ainsi  deux  preparations  en  goutte  pendante  qu’on  exami- 
nait  au  bout  d’un  quart  d’heure.  Ce  procede,  controle 
ulterieurement  chaque  fois  par  la  methode  ordinaire,  a 
donne  toujours  des  resultats  concordants. 

Notre  serum  cholerique  provenait  de  l’lnstitut  pour 
les  maladies  infectieuses  de  Berlin  et  nous  a ete  gracieuse- 
ment  envoye  par  le  Prof.  Lentz.  11  agglutinait  au  50000me. 
Tout  microbe  qui  presentait  avec  ce  serum  une  agglutina- 
tion complete  au  5000me  etait  considere  comme  cholerique. 

IV.. 

Depuis  le  17  Aout  1911,  jour  oil  ces  investigations 
out  commence,  jusqu’au  31  Janvier  1912,  les  passagers  et 
equipages  de  297  bateaux  ont  subi  la  rnesure  dc  l’examen 
des  selles. 
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Au  point  de  vue  de  leur  provenance  ils  se  repartis- 
sent  de  la  fagon  suivante  : 

Constantinople  105,  Srayrne  8,  Cavalla  1,  Salonique  4, 
Syrie  77,  Italie  23,  Leros  1,  Marseille  10,  Tripoli  de  Bar- 
barie  6,  Bulgarie  9,  Roumanie  7,  Matte  41,  Trieste  1, 
Tunisie  4. 

On  s’etonnera  de  ne  pas  voir  dans  ce  tableau  des 
provenances  de  Bussie  et  si  pen  seulement  de  Roumanie. 
Ceci  tient  a ce  que  tous  les  bateaux  provenant  de  la  Mer 
Noire  touchaient  Constantinople,  et  ceux  qui  sont marques 
comme  provenant  de  Roumanie  et  de  Bidgarie  ont  passe 
les  detroits,  soil  sans  toucher  Constantinople,  soit  sans 
communiquer  avec  cette  vide.  D’ailleurs,  le  tableau  prece- 
dent ne  donne  pas  une  idee  exacte  de  la  provenance  de 
chaque  bateau.  Plusieurs,  pendant  le  tra.jet  de  leur  voyage, 
touchaient  a differents  ports  containing.  Tel  est  le  cas 
des  bateaux  Russes  et  Rou mains  ainsi  que  de  ceux  qui 
venaient  de  la  Syrie  on  de  l'ltalie.  En  revanche,  ce  tableau 
fait  voir  la  diversity  d’origine  des  selles  que  nous  avons 
examinees,  etajoute du  poids  a l’ensemble  de nosresultats. 

Le  nombre  total  des  selles  examinees  est  de  34461, 
dont  14553  appartenaient  aux  differents  equipages  et 
19908  aux  passagers.  En  ce  qui  concerne  ces  derniers, 
l’examen  ne  portait  que  sur  ceux  de  la  derniere  classe, 
mais  il  nous  a ete  donne  de  pratiquer  cet  examen  pour 
les  passagers  des  classes  superieures  sur  quelques 
bateaux  dont  il  est  question  dans  la  suite. 

Le  nombre  des  personnes  cliez  lesquels  on  a trouve 
des  vibrions  monte  a 63.  De  ceux-ci,23  etaient  agglutinants 
et40  n’agglutinaient  pas.  Deux  seulement  parmi  les  agglu- 
tinants appartenaient  a l’equipage ; un  a ete  trouve  cliez 
le  deuxieme  cuisinier  du  vapeur  Italien  «Tebe>  et  un  chez 
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un  matelot  du  vapeur  Russe  «Tzaritza».  Parmi  les  non 
agglu  tin  ants,  12  ont  ete  rencontres  chez  des  hommes  de 
l’equipage. 

Le  pourcentage  des  vibrions  agglutinants  est  d’en- 
viron  0,7  °/00.  La  proportion  est  faible,  mais  il  faut 
prendre  en  consideration  qu’une  grande  partie  de  voya- 
geurs,  dont  les  selles  etaient  examinees,  provenaient  des 
pays  non  infectes,  on  des  pays  qui  n’ont  eu  que  quelques 
cas  isoles  de  cholera.  D’un  autre  cote,  les  mesures  contre 
un  pays  contamine  continuaient  a etre  appliquees  long- 
temps  apres  la  disparition  du  dernier  cas.  Ceci  est  tene- 
ment vrai  que  plus  du  tiers  de  nos  vibrions  choleriques 
ont  ete  rencontres  aux  mois  d’Aout  et  Septembre, 
£poque  a laquelle  le  cholera  etait  a son  apogee  un  peu 
partout.  En  effet,  depuis  le  17  Aout  jusqu’au  30  Septembre, 
c’est-a-dire  dans  l’espace  de  44  jours  et  sur  7959  selles 
examinees,  nous  trouvons  17  vibrions  choleriques,  ce  qui 
revient  a 2,1  %o  tandis  que  depuis  cette  date  jusqu’a  la  fin 
de  nos  recherches  nous  n’avons  plus  que  0,2  %0  . D'ail- 
leurs,  notre  pourcentage  general  concorde  avec  celui  qu'on 
trouve  dans  d’autres  pays.  Sur  la  frontiere  Russo-Alle- 
mande,  on  a eu  un  pourcentage  de  0,G  %0  et  en  Hollande 
sur  des  passage!  s des  bateaux  provenant  de  la  Baltique, 
on  trouve  0,7  %0  de  porteurs. 

En  general,  on  peut  dire  que  nous  n’avons  rencontre 
des  vibrions  agglutinants  que  chez  les  voyageurs  prove- 
nant de  pays  infectes,  et  seulement  quand  l’epidemie 
battait  son  plein.  Une  seule  femme  fait  exception.  Elle 
provenait  du  Piree  et  etait  passagere  du  bateau  «Sa'idieh». 
Elle  etait,  parait-il,  voisine  de  la  famille  armenienne  qui  a 
eu  deux  cas  choleriques,  dont  l’un  s’est  manifesto  a bord. 
11  s’agissait  par  consequent  d’une  contamination. 
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Pendant  le  declin  de  l’epiclemie,  l’exportation  des 
vibrions  diminue  considerablement.  Les  portenrs  aggluti- 
nants  sont  excessivement  rares.  En  realite  nous  n’en 
avons  trouve  qu’un  seul  provenant  de  Beyrouth. 

Comme  nous  r avons  deja  dit,  les  passagers  de  la 
derniere  classe  etaient  seuls  soumis  a la  mesure  de 
l’examen  des  selles.  Par  exception,  cette  mesure  a ete 
etendue  aux  passagers  des  classes  superieures  de  quatre 
bateaux  dont.  les  trois  nous  ont  amene  des  choleriques, 
et  le  qualrieme  avait  le  deuxi&me  cuisinier  qui  etait  por- 
teur  agglutinant.  Aucun  porteur  parmi  eux  n’a  6te  decele. 
On  pent  conclure  de  ce  fait  que  les  portenrs  parmi  lesvoya- 
geurs  de  classe  sont  exceptionnels.  Ceci  depend  d’ailleurs 
probablement  des  conditions  du  bateau  et  des  conditions 
personnelles. 

Parmi  les  arrivages  des  bateaux  eontamines,  ceux  du 
« Sai'dieb  > et  du  « Claire  *,  qui  ont  eu  des  cas  ^ bord,  ont 
presente  des  porteurs.  Par  contre  le  vapeur  « Ismailieh  > 
qui  a eu  aussi  un  cas  de  cholera,  mais  dont  les  premieres 
manifestations  ont  fait  leur  apparition  au  lazaret,  pendant 
la  visite  medieale,  n’a  donne  aucun  porteur.  C’est  une 
preuve  evidente  du  grand  danger  que  presentent  les 
bateaux  infectes  pour  la  dissemination  de  la  maladie. 

Le  plus  grand  nombre  de  vibrions  a ete  rencontre, 
comme  on  devait  s’y  attendre,  parmi  les  vovageurs  ; la 
proportion  pour  ceux-ci  est  de  1,1  °/00,  tandis  que  pour 
les  equipages  il  est  dix  fois  moindre.  Une  preuve  encore 
que  les  equipages  sont  peu  dangereux,  est  que,  sur  les 
provenances  de  Malte,  oil  le  cholera  a ete  assez  violent, 
nous  n avons  pas  trouve  un  seul  porteur  agglutinant. 
Les  voyageurs  etant  en  tres  petit  nombre, notre  examen  a 
poite  presqu’en  entier  sur  les  selles  des  equipages 
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Tous  les  porteurs  agglutinants  etaient  retenus  jusqu’a 
la  disparition  complete  de  leurs  vibrions.  Ils  ne  prenaient 
libre  pratique  qu’ apres  trois  ou  quatre  examens  consecu- 
tivement  negatifs.  Leurs  selles  etaient  examinees  tous  les 
4 ou  5 jours.  Le  resultat  a ete  identique.  Si  nous  excep- 
tons  le  deuxieme  cuisinier  du  vapeur  « Tebe  » qui  avait 
encore  des  vibrions  5 jours  apres  le  premier  examen,cliez 
tous  les  autres  les  vibrions  disparurent  des  selles  dans  ce 
laps  de  temps.  Le  cuisinier  cn  question  n’etait  plus 
porteur  apres  le  huitieme  jour.  De  ce  fait,  nous  ne 
devons  pas  conclure  que  la  duree  ordinaire  des  vibrions 
dans  l’intestin  des  porteurs  sains  oscille  entre  5 et  8 jours, 
car  nous  ne  savons  pas  pendant  combien  de  temps  ces 
individus  hebergeaient  le  microbe  avant  notre  premier 
examen.  Quelques  faits  nous  incilent  a croire  que  cet.te 
duree  est  bien  plus  longue.  Le  petit  Ayaz,  par  exemple, 
venait  de  Damas  ou  le  cholera  sevissait  en  ce  moment, 
et,  selon  nos  informations,  avant  de  s’embarquer  pour 
Alexandrie,  il  est  reste  pendant  plus  de  dix  jours  a 
Beyrouth,  ou  la  maladie  n’existait  pas  alors.  II  est  done 
probable  qu’il  s’est  contamine  dans  la  premiere  de  ces 
deux  villes.  En  supposant  alors  qu’il  a pris  son  microbe 
au  moment  meme  de  son  depart  de  Damas,  nous  avons 
un  minimum  de  15  jours  pendant  lesquels  son  intestin 
contenait  des  vibrions.  11  en  de  meme  du  cusinier  du 
« Tebe  » qui  s’est  certainement  contamine  a Naples,  car 
aucun  autre  homme  n’a  ete  trouve  porteur  parmi  l’equi- 
page  et  les  passagers,  examines  en  totalite. 

Le  nombre  des^vibrions  non  agglutinants  que  nous 
avons  trouves  monte  a 40.  Les  personnes  cliez  lesquelles 
nous  les  avons  isoles  provenaient  toutes,  ou  des  pays  qui 
etaient  infectes  ou  bien  des  pays  qui  out  eu  le  cholera  a 
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line  epoque  peueloignee.  C’est  ainsique  lOprovenaientde 
Constantinople,  4 de  Jaffa,  2 de  Messine,  2 de  Genes,  4 de 
Marseille,  3 de  Beyrouth,  7 de  Costanza,  2 de  Malte,  2 de 
Tripoli  de  Barbarie,  1 de  Brai'la,  I de  Chio,  1 de  Leros  et 
1 de  Piree,  seule  contree  qui  est  restee  indemne. 

Le  pourcentage  de  ces  vibrions  est  de  1,  2 %o-  Si  on 
le  compare  a celui  des  vibrions  agglutinants,  on  trouve 
une  difference  qui  va  presque  jusqu’au  double  en  faveur 
des  non  agglutinants.  Mais  si  on  fait  cette  comparaison 
apres  avoir  divise  le  lemps,  que  nos  recherches  ont  dure, 
en  deux  epoques,  Tune  comprenant  l’acme  de  l’epidemie 
et  l’autre  le  declin,  comme  il  a ete  fait  pour  les  vibrions 
agglutinants,  on  voit  que  depuis  le  17  Aout-30  Septembre, 
nous  avons  une  proportion  de  1,  8 %o  pour  les  non 
agglutinants  et  2, 1 °/00  pour  les  auires.  Aucontraire,  apartir 
de  cette  epoque  jusqu’a  la  fin  le  pourcentage  des  non  ag- 
glutinants prend  considerablement  le  dessus  sur  celui  des 
agglutinants.  En  efi'et,  tandis  (jue  ces  derniers  nous  don- 
nent  seulement  0,  2 °/oo,  nous  avons  pour  les  autres  un 
peu  plus  de  1 °/oo. 

La  frequence  done  des  non  agglutinants  est  en  pro- 
portion inverse  de  cede  des  agglutinants.  Ce  fait  devient. 
plus  evident  encore  quand  on  considereles  vibrions  d’une 
seule  provenance.  Prenons,  par  exemple,  Constantinople 
dont  le  trafic  avec  notre  ville  a ete  plus  considerable  et 
surtout  plus  continu.  Le  graphique  ci-apres  nous  montre 
clairement  que  quand  Tepidemie  bat  son  plein,  nous  ne 
rencontrons  guere  que  des  vibrions  agglutinants  : au  fur 
et  a mesure  que  les  cas  diminuent,  les  porteurs  de  vrais 
vibrions  deviennent  plus  rares,  mais  les  non  agglutinants 
augmentent.  Entin  quand  Tepidemie  a cesse,  on  ne  ren- 
contre plus  ni  Tune  ni  T autre  espece. 
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vibrions  agglutinants. 
vibrions  non  agglutinants. 
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Malheureusement,  la  recherche  des  vibrions  non 
agglutinants  dans  un  pays  contamine  a ete  jusqu’au- 
jourd’hui  completement  negligee.  II  est  a souhaiter  qu’elle 
soit  reprise  systematiquement.  En  attendant,  quelques 
fails  disparates  qu’on  trouve  dans  la  litterature  nous  font 
croire  qu’ils  sont  nombreux  pendant  1’epidemie  chole- 
rique. 

Apres  Constantinople,  les  provenances  qui  ont  pre- 
sente le  plus  grand  nombre  de  porteurs  non  aggluti- 
nants sont  celles  de  Constanza,  et  ce,  presque  exclusive- 
ment  parmi  les  homines  d’equipage.  Dans  cette  ville,  selon 
les  bulletins  officiels,  les  cas  etaient  plutot  rares,  mais,  en 
revanche,  les  porteurs  sains  etaient  nombreux.  11  est  pro- 
bable que  la  plus  grande  partie  de  ceux-ci  a passe 
inaperQue  et  que,  par  consequent,  les  vibrions  etaient  en 
realite  beaucoup  plus  dissembles  dans  la  Ville.  C’estainsi 
qu’on  pourrait  expliquer  la  forte  proportion  de  vibrions 
non  agglutinants  que  nous  avons  trouvgs. 

Mac  Laughlin,  en  1908,  sur  37G  contacts,  trouve  aux 
Philippines,  27  porteurs  vrais  et  46  porteurs  non  aggluti- 
nants. Slatogoroff,  sur  1.540  convalescents  ou  contacts 
relev e 82  vibrions  non  agglutinants.  Pendant  le  pelerinage 
de  1910-1911,  le  Dr  F.  Gotschlich,  ayant  examine  a Tor 
1.660  pelerins  provenant  du  Hedjaz,  oil  le  cholera  sevis- 
sait,  trouva  31  vibrions  choleriques  et  23  non  choleriques. 
11  insiste  sur  le  fait  que  tous  ces  vibrions  ont  ete  isoles 
sur  des  personnes  atteintes  de  maladies  intestinales. 

Le  seul  vibrion  non  agglutinant  que  nous  avons 
separe  pendant  le  mois  d'Aout  appartenait  a une  femme 
qui  etait  en  relation  etroite  avec  une  famille  qui  a eu  deux 
membres  morts  de  cholera.  Le  Prof.  Gotschlich  a isole 
un  vibrion  non  agglutinant  des  dejections  de  la  mere  du 
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petit  Ayas,  qui  etait  un  porteur  vrai.  Le  meme  savant, 
au  cours  de  l’epidemie  de  1902  a Alexandrie,  sur  77 
vibrions  trouve  18  non  agglutinants,  dont  5 appartenaient 
a des  gens  surement  choleriques.  Nous  memes,  en  1902, 
pendant  l’epidemie  de  Tor  nous  avons  isole,  du  cas  le 
plus  typique  de  cholera,  un  vibrion  qui  n'agglutinait  pas. 

Nous  n’insisterons  pas  d’avantage,  mais  en  laissant 
de  cote  toute  consideration  theorique  et  n’ayant  en  vue 
que  les  faits  seuls,  nous  sommes  obliges  de  constater  une 
certaine  relation  entre  ces  deux  especes  de  vibrions. 
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DEUXlfiME  PART  IE 


Des  63  vibrions  que  nous  avons  isoles  nous  n’en 
avons  etuclie  que  52.  Les  autres  ont  ete  malheureusement 
perdus. 

Le  tableau  suivant  donne  les  details  de  la.  provenance 
de  chacun. 


Tableau  I. 


Numero 

d’ordre 

NOM 

DU  VIBRION 

P R OVENANCE 

1 

v.  Battino. . . . 

Fillette  de  5 ans,  morte  de  cholera  et  pro- 
venant  de  Smyrne  par  le  vap.  « Claire  ». 

2 

v.  Yervante. . . 

< Porteur  »,  armenien,  proven  ant  de  Constan- 
tinople par  le  vap.  « Osmanieh  ». 

3 

v.  Elias 

« Porteur  »,  grec,  provenant  de  Constanti- 
nople par  le  raeme  vapeur. 

4 

v.  Calfoglu  . . . 

Grec,  mort  de  cholera,  venant  de  Constanti- 
nople par  le  vap.  « Ismailieh  ». 

5 

v.  Moise 

« Porteur»  du  vap.  a Dacia  » venant  de  Cons- 
tantinople. 

6 

v.  Carmel  la.. . 

Femme  grecque,  ft  porteuse  »,  venant  du 
Piree  par  le  vap.  « Saidieh  ». 

7 

v.  Passanali . . 

« Porteur)),  turc  venant  de  Constantinople  par 
le  vapeur  (<  Dacia  ». 

8 

v.  Norsis...  . 

Garcon,  « porteur  v,  dont  la  mere  et  la  soeur 
sont  mortes  de  cholera. 

9 

v.  Pensiero. . . 

2"ie  cuisinier  du  vapeur  « Tebe  » venant  de 
Naples. 

10 

v.  Lucas 

Mari  de  la  femme  et  Pere  de  la  fillette  mortes 
de  cholera. 

Tableau  I (suite). 


Numero 

d’ordre 

NOM 

DU  VIBR10N 

PROVENANCE 

11 

v.  Abdul ..... 

« Porteur»,  indien,  venant  de  Constantinople 
par  le  vap.  « Constantza  ». 

12 

v.  Vertine. . . . 

Femme,  « porteuse  » du  vapeur  « Saidieh  o 
venant  de  Constantinople. 

13 

v.  Marietta. . . 

Italienne,  venant  de  Constantinople  par  le 
vapeur  « Osmanieh  ». 

14 

v.  Harari 

Femme,  contact  de  la  fillette  morte  sur  le 
vapeur  « Claire  ». 

15 

v.  Md 

Fillette  de  9 ans,  morte  de  cholera,  venant  de 
Constantinople  par  le  vap.  « Saidieh  ». 

16 

v.  Ilemen  .... 

Indien,  « porteur  »,  venant  de  Constantinople 
par  le  vapeur  « Constantza  ». 

17 

v.  Ay  as 

Enl'ant  de  15  mois  souffrant  de  fievre  et  pro  - 
venant  de  Damas  par  le  vap.  « Portugal  ». 

18 

v.  Soulem .... 

Arabe  provenant  de  Mersine  par  le  vapeur 
« Baron  Call  » . 

19 

v.  Ilabib  

Syrien,  «porteur»,  venant  de  Beyrouth  par  le 
meme  bateau. 

20 

v.  Galila 

Femme  turque  venant  de  Constantinople  par 
le  vapeur  « Saidieh  ». 

21 

v.  Panas 

Grec,  venant  de  Constantinople  par  le  vapeur 
« Imperatul  Trajan  ». 

22 

v.  Fatya 

Femme  arabe  venant  de  Jaffa  par  le  vapeur 
« Lazareff  ». 

23 

v.  Haim 

Homme  provenant  de  Genes  par  le  vapeur 
a Tebe  ». 

24 

v.  Serre 

Matelot  du  vapeur  « Equateur  » venant  de 
Marseille. 

25 

v.  Mavridi. . . . 

Homme  d’equipage  du  vapeur  « Imperatul 
Trajan  » venant  de  Constantza. 

26 

v.  Inesco 

Homme  d’equipage  du  meme  vapeur  venant 
de  Cosntantza. 
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Tableau  I (suite). 


Numero 

j D’ORDRE 

NOM 

DU  VIBRION 

PROVENANCE 

27 

v.  Aladin  .... 

Turc,  venant  de  Constantinople  par  le  vapeur 
« Imperatul  Trajan  ». 

28 

v.  Bellian  . . . 

Homme  venant  de  Constantinople  par  le  vap. 
« Osmanieh  ». 

29 

v.  Guilard. . . , 

Matelot  du  vapeur  « Ecjuateur  » venant  de 
Marseille. 

30 

v.  Polca 

Chauffeur  du  vapeur  « Imperatul  Trajan  » 
venant  de  Cosntantza. 

31 

v.  Saleh 

Turc  venant  de  Constantinople  par  le  vapeur 
« Osmanieh  ». 

32 

v.  Sarina 

Femme  provenant  de  Constantza  par  le  vap. 
a Roumania  ». 

33 

v.  Mical 

Enfant  grec  de  45  jours,  venant  de  Chio  par 
le  vapeur  « Magda  ». 

34 

v.  Mahmoud.. 

Tnrc  venant  de  Constantinople  par  le  vapeur 
« Osmanieh  ». 

35 

v.  Merigian  . . 

Armenien  venant  de  Constantinople  par  le 
vapeur  « Dacia  r>. 

36 

v.  Sebastien  . . 

Italien  venant  de  Constantinople  par  le  vap. 
« Ivosseir  ». 

37 

v.  Yalioud 

Arabe  venant  de  Jaffa  par  le  vap.  «Lazareff». 

38 

v.  Musada. . . . 

Syrienne  venant  de  Marseille  par  le  vapeur 
« Equateur  x>. 

39 

v.  Negar 

Hongrois  venant  de  Beyrouth  par  le  vapeur 
« Tigre  ». 

40 

v.  Melpo 

Femme  grecque  venant  de  Leros  par  le  vap. 
« Magda  ». 

41 

v.  Strasie.  . . . 

Femme  italienne  provenant  de  Messine  parle 
vapeur  « Regina  Margherita  t>. 

42 

v.  Nourry  .... 

3'urc  venant  de  Constantinople  par  le  vapeur 
« Osmanieh  ». 
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Eau  peptonte. 


Tableau  I (suite). 


o US 
a k 
•w  a 
s « 

OP 

2^  a 

NOM 

DU  VIBRION 

PROVENANCE 

43 

v.  Myriam. . . . 

Femme  turque  provenant  de  Jaffa  par  levap. 
« Tzarevitz  ». 

44 

v.  Louis 

Matelot  du  vapeur  « Dacia  » venant  de  Cons- 
tantza. 

45 

v.  Grecesco. . . 

Matelot  du  vapeur  « Imperatul  Trajan  » ve- 
nant de  Constantza. 

46 

v.  Dahir 

Syrien  venant  de  Beyrouth  par  le  vapeur 
« Kosse'ir  ». 

47 

v.  Zahra 

Arabe  venant  de  Tripoli  de  Barbarie  par  le 
vapeur  « Gilda  ». 

48 

v.  Hairap  .... 

Arabe  venant  de  Tripoli  de  Barbarie  par  le 
vapeur  « Gilda  ». 

49 

. i 

v.  Bendi 

Matelot  suedois  du  vapeur  « Bulgarian  » ve- 
nant de  Malte. 

50 

v.  Hangrey... 

Matelot  suisse  du  vapeur  « Bulgarian  » venant 
de  Malte. 

51 

v.  Mango 

Grec  venant  dePiree  par  le  vap.  « Ismail ieh  n. 

52 

v.  Bisuk 

Grec  venant  de  Constantinople  par  le  vapeur 
« Constantza  ». 

Nous  ne  dd  rons  rien  de  la  forme  de  nos  vibrions,  qui 
variait  d’un  microbe  k l’autre  et  d’une  culture  a l’autre 
pour  une  meme  espece.  Nous  ferons  remarquer  seule- 
ment  que  ces  changements  brusques  on  rapides  s’obser- 
vaient  surtout  chez  les  vibrions  non  agglutinants. 

Tous  nos  vibrions  etaient  monociliaires  et  ne  pre- 
naient  pas  le  Gram. 

La  culture  dans  I’cau  peptonee  n’a  montre  rien  de 
caracteristique.  Tous  troublaient  uniformement  le  liquide, 
mais  la  presence  et  la  forme  du  voile  differait  presque 
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pour  chaque  espece.  Les  uns  donnaient  un  voile  6pais, 
d’autres  un  voile  tres  mince,  a peine  visible,  qui  se  collait 
aux  parois  du  tube  et,  enfin,  certains  presentaient  a la  sur- 
face et  jusqu’a  4 ou  5 millimetres  de  profondeur,  un  nuage 
plus  epais  et  plus  opaque  que  le  reste  de  la  culture. 

Le  tableau  suivant  montre  les  details  de  Taction  de 
nos  vibrions  sur  la  gelatine  a 10  % en  piqure.  En  resume, 
il  y a parmi  eux  qui  ne  la  liquefient  pas,  meme  apres  15 
jours:  ils  sont  l’exception.  La  generality  donne  la  lique- 
faction caracteristique,  mais  le  pouvoir  proteolytique  de 
chacun  differe  considerablement. 


Tableau  II. 


LIQUEFACTION  DE  LA  GELATINE. 


Numero 

d’ordre 

NOM  DU  VIBRION 

IiESULTAT 

1 

Agglutinants. 
v.  Battino 

-j-  3 jours. 

0 

HJ 

v.  Yervante 

-f-  5 jours  liquefaction  lente. 

3 

v.  Elias 

— {—  5 » » » 

4 

v.  Calfoglu 

-f-  24  heures  liquefaction  tres  forte. 

5 

v.  Moise 

+ 24  » » » » 

6 

v.  Carmella 

-f-  3 jours. 

7 

v.  Passanali 

+ 24  heures. 

8 

v.  Norsis 

4-  24  » 

9 

v.  Lucas 

+ 24  » 

10 

v.  Pensiero 

4-  3 jours. 

11 

v.  Abdul 

4 5 » 

12 

v.  Vertine 

-f-  24  heures. 

13 

v.  Marietta 

4-  3 jours. 

14 

v.  Harari 

4-  3 » 

15 

v.  Md 

4-  24  heures. 

Gelatine. 
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Lkiu^finction 

<le  In  gelatine  Unite). 

o w 

CC  cc 

' uz  a 
•3  & 

NOM  DU  VIBRION 

RESULTAT 

£ Q 

Agglutinants. 

16 

v.  Hemen 

-f-  24  . » 

17 

v.  Ayas 

+ 5 jours. 

18 

v.  Soulem 

-f  24  heures. 

19 

v.  Habib 

-f-  24  » 

Non  ag glut  in  ants. 

20 

v.  Galila 

-j-  4 jours. 

21 

v.  Pan  as 

0 apres  15  jours. 

22 

v.  Fatya 

+ • 5 jours. 

23 

v.  Haim 

-|-  24  heures. 

24 

v.  Serre 

+ 24  » 

25 

v.  Mavridi 

-j-  24  heures  liquefaction  tres  forte. 

26 

v.  Inesco 

-f  24  heures. 

27 

v.  Aladin 

0 apres  15  jours. 

28 

v.  Bellian 

-j-  24  heures. 

29 

v.  Guilard 

-j-  3 jours. 

30 

v.  Saleh 

-j-  48  heures. 

31 

v.  Sarina 

-f-  3 jours. 

32 

v.  Mieal 

-f  5 » 

33 

v.  Mahmoud 

-j-  24  heures. 

34 

v.  Merigian 

+ 24  » 

35 

v.  Sebastiano 

-f-  5 jours. 

36 

v.  Yalioud 

-f-  24  heures. 

37 

v.  Musada 

+ 24  » 

38 

v.  Negar 

4-  24  » 

39 

v.  Mel  [jo 

4-  24  » 

40 

v.  Stasie  

4-  3 jours. 

41 

v.  Nourry 

4-  24  heures. 

42 

v.  Myriam 

4-  48  » 

43 

v.  Louis 

0 apres  15  jours. 

44 

v.  Grecesco 

4-  24  heures. 

- 27  — 


Liquefaction  de  la  gelatine  (suite). 


Numero 

d’ordre 

1 

NOM  DU  VIBRION 

RESULT  A T 

45 

Non  agglutinants. 
v.  Zalira 

5 jours. 

46 

v.  Ha'irap 

-f-  24  heures. 

47 

v.  Daliir 

-f-  5 jours. 

48 

v.  Polca 

0 apres  15  jours. 

49 

v.  Bendi 

-f-  6 jours. 

50 

v.  Han  grey 

-|-  5 jours. 

51 

v.  Mango 

4-  C jours. 

52 

v.  Bisuk 

0 apres  15  jours. 

La  culture  de  nos  vibrions  dans  le  lait,  n’a  pas  montre,  Cos£ 
comme  on  devait  s’y  attendre,  un  caractere  differentiel  dulait- 
entre  les  agglutinants  et  les  auires.  En  general  les  pre- 
miers ne  coagulaient  pas  le  lait  apres  8 jours,  mais  certains 
d’entre  eux  donnaient  une  coagulation  complete  apres  48 
heures.  D’autre  part,  parmi  les  non  agglutinants  quel- 
ques-uns  n’avaient  aucune  action  sur  ce  milieu,  mais  la 
plupartl’ont  coagule  et  certains  d’entre  eux  Pont  pep tonise 
apres  coagulation. 


Tableau  III. 

COAGILATIOX  DU  LAIT. 


o w 
« « 
•W  Q 
S 

P O 
Q 

NOM  DU  VIBRION 

RESULTAT 

Agglutinants. 

1 

v.  Battino 

Pas  de  coagulation  apres 

8 jours. 

o 

v.  Yervanle 

» 

» 

i> 

3 

v.  Elias 

» 

4 

v.  Cal  login 

» 

» 

» 

5 

v.  Moise 

» 

» 

6 

v.  Carmella 

» 

» 

» 
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Coagulation  du  lait  {suite). 


Numero 

d’ordre 

NOM  DU  VIBRION 

RESULTAT 

7 

Agglutinanls . 
v.  Passanali 

Pas  de  coagulation  apres  8 jours. 

8 

v.  Norsis 

Coagulation  apres  3 jours. 

9 

v.  Pensiero 

» apres  6 jours. 

10 

v.  Lucas 

Pas  de  coagulation. 

11 

v.  Abdul 

» » 

12 

v.  Yertine 

Coagulation  apres  5 jours. 

13 

v.  Marietta 

Pas  de  coagulation. 

14 

v.  Harari 

Coagulation  apres  3 jours.’ 

15 

v.  Md 

Pas  de  coagulation. 

16 

v.  Hemen 

» » 

17 

v.  Ay  as 

» » 

18 

v.  Soulem 

Coagulation  apres  3 jours. 

19 

v.  Habib 

Pas  de  coagulation. 

1 

20 

Non  agglutinants. 
v.  Galila 

Coagulation  apres  3 jours. 

21 

v.  Panas 

Pas  de  coagulation . 

22 

v.  Haim 

Coagulation. 

23 

v.  Serre 

» 

24 

v.  Mavridi 

» 

25 

v.  Inesco 

x> 

26 

v.  Aladin 

Pas  de  coagulatiou. 

27 

v.  Bellian  

Coagulation  apres  3 jours. 

28 

v.  Guilard 

» apres  6 jours. 

29 

v.  Polca 

Pas  de  coagulation. 

30 

v.  Saleh 

Coagulation  — Peptonisation. 

31 

v.  Sarina 

» 

32 

v.  Mical 

» 

33 

v.  Mahmoud 

D 

34 

v.  Merigian 

Coagulation  — Peptonisation. 
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Coagulation  du  lait  (suite). 


o w 

*W  O 

a « 
P o 
& p 

MOM  DU  VIBRION 

35 

Non  agglutinants. 
v.  Sebastiano 

36 

v.  Yahoud 

37 

v.  Musada 

38 

v.  Negar 

39 

v.  Melpo 

40 

v.  Stasie  

41 

v.  Nourry 

42 

v.  Myriam 

43 

v.  Louis 

44 

v.  Grecesco 

45 

v.  Dahir 

46 

v.  Zahra 

47 

v.  Hairap 

48 

v.  Bendi 

49 

v.  Hangrey 

50 

v.  Mango 

51 

v.  Fatya 

52 

v.  Bisuk 

R E SULTA T 


Coagulation  — Peptonisation. 

» D 

v » 

Coagulation. 

Pas  de  coagulation. 

» » 

Coagulation  — Peptonisation. 
Pas  de  coagulation. 

» » 

» » 

» » 

Coagulation  apres  6 jours. 
Coagulation. 

Pas  de  coagulation. 
Coagulation  apres  6 jours. 
Pas  de  coagulation. 
Coagulation  apres  3 jours. 
Pas  de  coagulation. 


Avec  cette  epreuve,  nous  avons  eu  des  resultats  plus  Reaction  de 
reguliers.  Tous  les  agglutinants,  a 1’ exception  d’un  seid  qui  1 Indo1' 
donnait  de  l’indol  apres  l’addition  de  nitrite  de  sodium, 
presen taient  une  reaction  positive  au  bout  de  24  heures, 
tandis  que  parmi  les  non  agglutinants,  ceux  qui  produi- 
saient  de  l’indol  etaient  rare?,  et  encore  a l’exception  de 
Galila,  Bellian  et  Slasie,  l’addition  du  nitrite  etait  indis- 
pensable pour  faire  paraitre  la  reaction. 
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TABLEAU  IV. 

REACTION  RE  LTNDOR. 


NOM 

DU  VJRRTON 

RESULTAT 

Agglutinanis 

v.  Battino. . . . 

Positif. 

v.  Yervante. . . 

» 

v.  Elias 

» 

v.  Calfoglu  . . . 

» 

v.  Moise 

» 

v.  Carmella. . . 

» 

v.  Passanali . . 

» 

v.  Norsis 

» 

v.  Pensiero.. . . 

» 

v.  Lucas 

'D 

v.  Abdul 

Positif  avec 

nitrite  so- 

dium. 

v.  Vertine. . . . 

Positif. 

v.  Mariette.. . . 

» 

v.  Harari 

» 

v.  Md 

» 

v.  Ilemen  .... 

» 

v.  Ayas 

» 

v.  Soulem . . . 

» 

v.  Habib 

» 

Nod  agglutinanis. 

v.  Galila 

y> 

v.  Panas 

Negatif. 

v.  Fatya 

Positif  avec 

N.  sodium. 

v.  Haim 

Positif  avec 

N.  sodium. 

v.  Serre 

Negatif. 

N°  d'ordre 

NOM 

DU  V1BRION 

RESULTAT 

25 

v.  Mavridi  . . . 

Negatif. 

26 

v.  Inesco 

Positif. 

27 

v.  Aladin  .... 

Negatif. 

28 

v.  Bellian .... 

Positif. 

29 

v.  Guilard. . . . 

Negatif. 

30 

v.  Polca 

» 

31 

v.  Saleh 

» 

32 

v.  Sarina 

Positif  avec 
N.  sodium. 

33 

v.  Mical 

Negatif. 

34 

v.  Mahmoud.. 

» 

35 

v.  Merigian. . . 

36 

v.  Sebastiano . 

» 

37 

v.  Yahoud. . . . 

» 

38 

v.  Musada. . . . 

» 

39 

v.  Negar 

Positif  avec 
N.  sodium. 

40 

v.  Melpo 

Negatif. 

41 

v.  Stasie 

Positif. 

42 

v.  Nourry  .... 

Negatif. 

43 

v.  Myriarn  . . . 

V 

44 

v.  Louis 

» 

45 

v.  Grecesco . . . 

» 

46 

v.  Dahir 

47 

v.  Zahra 

» 

48 

v.  Hairap  .... 

» 

49 

v.  Bendi 

» 

50 

v.  Han  grey. . . 

» 

51 

v.  Mango 

d 

52 

v.  Bisuk 

» 
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La  virulence  de  nos  vibrions  a ete  essayee  sur  les  v‘PUlT*  pour 

les  piaeons. 

pigeons  a differentes  doses.  Nous  avons  injeete  chacun 
(dans  le  muscle  pectoral)  a la  quantile  d’une  anse  de  pla- 
tine  entiere  d’une  demie,  d’un  tiers  et  d'un  sixieme.  Les 
resultats  etaient  compares  avec  ceux  que  donnait  un 
echantillon  de  vibrion  Metchnikoff,  provenant  de  Krai,  et 
tuant  le  pigeon  au  bout  de  3 a 4 jours  a la  dose  de 
V3  d’anse.  Plusieurs  de  nos  vibrions  agglutinants  out  ete 
trouves  virulents  pour  les  pigeons  a des  doses  plus  ou 
moins  fortes.  Les  exemples  de  vibrions  choleriques  viru- 
lents pour  cette  espece  animale  sont  rares  mais  existent. 
Dernierement  encore  Clemente  cherchant,  sur  les  conseils 
de  Murillo,  la  virulence  du  vibrion  cholerique  pour  le  pi- 
geon, en  a rencontre  une  race  veritablement  cholerique, 
provenant  de  Bari  (Italie)  qui  4tait  hautement  pathogene. 


Tableau  V. 

YIHULUXCE  l»OLll  L.ES  PIGEONS. 


N°  d'ordre 

NOM 

L)ll  VIBRION 

RESULTAT 

a> 

b 

c_ 

© 

NOM 

Dl’  VIBRION 

RESULTAT 

Agglutinants. 

1 

v.  Battino. . . . 

Sur  vie  a une  anse. 

11 

v.  Vertine. . . . 

Survie. 

2 

v.  Yervante  . . 

» » 

12 

v.  Marietta. . . 

Mort  en  3 jours  a 

3 

v.  Elias 

Mort  a 38  h.  ;i 

une  anse. 

une  anse. ' 

13 

v.  Pensiero.. . . 

Survie. 

4 

v.  Cal foglu  . . 

Survie. 

14 

v.  Harari  .... 

Mort  en  6 jours  a 

5 

v.  Moise  .... 

llorl  a 4 jours  a 

une  anse. 

1/3  anse. 

15 

v.  Md 

Survie. 

6 

v.  Carmel  la  . . 

Survie. 

16 

v.  Hemen  .... 

7 

v.  Passanali . . 

» 

17 

v.  Ay  as 

Mort  en  6 jours  a 

8 

v.  Norsis 

» 

une  anse. 

9 

v.  Lucas  .... 

» 

18 

v.  Soulein .... 

Survie. 

10 

v.  Abdul 

» 

19 

v.  Habib 

» 

< 
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Agglutination. 


Virulence  |>oui*  lea  pigeons  (suite). 


N°  d'ordre 

NOM 

DU  VIBRION 

RESULTAT 

| 

N°  d’ordre  | 

1 

NOM 

DU  VIBRION 

RESULTAT 

Nod  agglutinants. 

20 

v.  Galila 

Mort  en  48  h.  a 

37 

v.  Yahoud. . . . 

Survie. 

une  anse. 

38 

v.  Musada. . . . 

» 

21 

v.  Panas 

Survie. 

39 

v.  Negar 

» 

22 

v.  Fatya 

» 

40 

v.  Melpo 

» 

23 

v.  Haim 

» 

41 

v.  Stasie 

» 

24 

v.  Serre 

» 

42 

v.  Nourry .... 

)> 

25 

v.  Mavridi. . . . 

» 

43 

v.  Myriam. . . . 

Mort  en  24  h,  a 

26 

v.  fnesco 

» 

1/2  anse. 

27 

v.  Aladin 

)) 

44 

v.  Louis 

Mnrt  en  8 innr«  It 

28 

v.  Bellian  .... 

» 

une  anse. 

29 

v.  Guilard .... 

» 

45 

v.  Grecesco . . . 

Survie. 

30 

v.  Polca 

» 

46 

v.  Dahir  .... 

» 

31 

v.  Saleh 

» 

47 

v.  Zahra 

» 

32 

v.  Sarina .... 

» 

48 

v.  Hairap 

» 

33 

v.  Mi  cal 

» 

49 

v.  Bendi 

» 

34 

v.  Mahmoud.. 

50 

v.  Hangrey . . . 

» 

35 

v.  Merigian. . . 

» 

51 

v.  Mango 

» 

36 

v.  Sebasliano.. 

» 

52 

v.  Bisuk 

» 

Des  5^  vibrions,  J9  sont  agglutinants.  Nous  avons  deja 
dit  que  le  serum  qui  servait  au  diagnostic  provenait  de 
l’lnstitut  pourles maladies  infectieuses  de  Berlin;  il  agglu- 
tinait  au  50000rae  mais  ordinairement  nous  faisions  nos 
dilutions  jusqu’au  20000",e.  En  outre,  nos  microbes  ont  ete 
essayes  avec  divers  autres  serums.  Tous  etaient  aggluti- 
nes  jusqu’au  titre  limite  paries  serums  prepares  avec  les 
vibrions  choleriques  quand  ils  etaient  aussi  agglutines 
fortement  par  le  serum  Lentz.  Nous  inscrivons  dans  les 
tableaux  suivants  le  resultat  de  toutes  nos  experiences. 
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Les  divers  serums  que  nous  avons  employe  sont  les 
suivants  : 

1°  Serum  Lentz. 

2°  Serum  Berne.  — Provenant  de  1’Institut  serothe- 
rapique  de  Berne.  Son  titre  actuel  est  3000. 

3°  Serum  Soudanensis.  — Serum  de  lapin  prepare 
avec  un  vibrion  separe  des  selles  d’une  femme 
cholerique  au  lazaret  de  Suakim,  titre  1300. 

4°  Seram  Berlin  70.  — Serum  de  lapin  prepare  avec 
un  vibrion  cholerique  provenant  de  1’Institut  pour 
les  maladies  infectieuses  de  Berlin,  titre  1000. 

5°  Serum  Berlin  70.  — Idem,  titre  1500. 

G°  Serum  Viral.  — Serum  de  lapin  prepare  avec  un 
vibrion  cholerique  provenant  de  Viral,  son  titre 
est  1000. 

7°  Serum  Prusse  Orientale.  — Serum  de  lapin  prepare 
avec  le  vibrion  homonyme  cede  gracieusement  par 
le  Dr  Zirolia,  titre  1500. 

8°  Serum  119.  — Serum  de  lapin  prepare  avec  un 
vibrion  separe  a Tor  par  le  Dr  Calvocoressi, 
titre  800. 

9°  Serum  Garni  7.  — Serum  de  lapin  prepare  avec  un 
de  deux  vibrions  agglutinants  isoles  cbez  un 
dysenterique  a Alexandrie  en  dehors  de  toute  epi- 
demie  par  Mnie  Panayotatou,  litre  1300. 

10°  Serum  Garni  8.  — Serum  de  lapin  prepare  par 
1’ autre  vibrion  du  meme  dysenterique,  titre  1300. 

11°  Serum  Tor  5.  — Serum  de  lapin  prepare  avec  le 
vibrion  homonyme,  titre  1000. 

13°  Serum  Alioglu.  — Serum  de  lapin  prepare  avec  un 
vibrion  non  agglutinant  isole  cliez  un  cholerique, 
Litre  800. 
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Parmi  les  vibrion  essayes,  le  Zalira  est  agglutine  par 
le  serum  Lentz  au  500m('  quelquefois  au1000me  etrarement 
au  2000"*°.  Son  agglutinabilite  est  done  instable.  Au 
moment  oil  nous  ecrivons,  il  agglutine  encore  au  1000me 
mais  son  titre  ordinaire  est  le  500n,\  II  n’a  jamais  ele 
agglutine  par  le  serum  normal  de  cheval  au  50me.  Aucun 
des  serums  susmentiones  ne  l’agglutine  non  plus. 

Un  serum  dont  le  titre  est  de  5000  et  qui  provient  du 
laboratoire  du  Pr  Gotschlicb,  l’agglutine  au  500rae,  mais 
ce  taux  n’a  jamais  ete  depasse  me  me  quand  le  serum 
Lentz  l’agglutinait  au  2000me.  Ce  vibrion  n’est  done  sen- 
sible qu’aux  serums  fortement  agglutinants  et  encore  a 
un  Litre  tres  bas.  Pour  cetle  raison,  obeissant  aux  regies 
etablies,nous  ne  l’avons  pas  considere  comrne  cholerique. 
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oooooooooooooooo 

9 L Nnuaa  'g 

oooooooooooooooo 

Oi  Nnaaa  -g 

oooooooooooooooo 

SISM3K!Vang  -g 

oooooooooooooooo 

3N!I3[[  'g 

oooooooooooooooo 

zxsiaq  'g 

oooooooooooooooo 

NOM  DU  YIBRION 

Non  agglutincints. 

v:  Galila 

v.  Panas 

v.  Fatya . 

v.  Haim 

v.  Serre 

v.  Mavridi 

v.  Inesco 

v.  Aladin 

x.  Bellian 

v.  Guilard 

v.  Polca 

v.  Saleh 

v.  Sarina 

v.  Mical 

v.  Mahmoud 

v.  Merigian 

auauo.a  oM 

o-HCJ<r'5“T|‘f,>cor'-coo>0'— 1 

ff'iWWCMNWWWC'iWCQCOfOWCm 

Agglutination  (suite). 
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moony  *s 

ooooooooooooooooo 

5 hox  -g 

ooooooooooooooooo 

8 IKTO  'S 

ooooooooooooooooo 

L '«v0  'S 

ooooooooooooooooo 

61 T *S 

ooooooooooooooooo 

aavxNaiuo  'tl  'S 

ooooooooooooooooo 

HDO >|  ‘g 

ooooooooooooooooo 

91  Mnaaa  ‘S 

ooooooooooooooooo 

0 L Nnyag  -g 

ooooooooooooooooo 

sissiasivaag  -g 

ooooooooooooooooo 

a.MHan  -g 

ooooooooooooooooo 

zx.Maq  -g 

ooooooooooooooooo 

o 

lO 

NOM  DU  VIBRION 

Non  ay  glut  inants. 

v.  Sebastiano 

v.  Yahoud 

v.  Musada 

v.  Negar 

v.  Melpo 

v.  Stasie 

v.  Nourry 

v.  Myriam 

v.  Louis 

v.  Grecesco 

v.  Dahir 

v.  Zahra. 

v.  Ha'irap 

v.  Bendi 

v.  Hangrey 

v.  Mango 

v.  Bisuk 

awauo.a  0M 

3S^5SSOT-IG^CY:i''J,>recD^'OOoo>-<c^ 
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Epreuve  de  Naturellement  nous  n’avons  soumis  & cette  epreuve 
saturation.  que  les  vibrious  agglutinants.  Nous  avons  employe  uni- 

quement  le  serum  du  Prof.  Lentz  mais  pour  quelques  rares 
vibrions  nous  nous  sommes  anssi  servi  des  serums  Berlin 
70,  Prusse  Orientale  et  Tor  5.  Les  resultats  que  ces  serums 
nous  ont  donnes  etant  conforme  a ceux  du  serum  Lentz, 
nous  croyons  inutile  de  les  relater  pour  ne  pas  surcharger 
notre  travail.  Dans  le  tableau  ci-dessous,  on  verra  aussi 
que  notre  serum  specifique,  epuise  par  un  vibrion  agglu- 
t inant,  a perdu  toute  action  sur  le  v.  Zahra.  Les  aggluti- 
nines  done  de  ce  microbe  paraissent  identiques  a celles 
de  vibrious  choleriques.  L’epreuve  croisee  n’a  pas  donne 
des  resultats  parce  que  l’agglutinabilite  de  Zahra  etant 
tres  basse,  ce  vibrion  ne  peut  pas  absorber  une  quantity 
appreciable  de  l’agglutinine  du  serum. 


Tableau  VII. 

EPREUVE  3>E  LA  SATURATION. 


Numero  i 

D'ORDRE  j 

NOM  DU  VIBRION 

SfiRUM  SATURE 

SfiRUM  NON  SATORfc 

g 

O 

O 

*c 

2 

g 

g 

US 

10000 

20000 

1 

v.  Battino 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

2 

v.  Yervante 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

v.  Elias 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

4 

v.  Calfoglu 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

5 

v.  Moise 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

6 

v.  Carmella 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

7 

v.  Passanali 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

8 

v Nnrsis 



0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

9 

v.  Pensiero 

_ 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

10 

v.  Lucas 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

11 

v.  Abdul 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

12 

v.  Vertine 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

13 

v.  Marietta 

— 

— 

0 

0 

•-> 

3 

3 

3 

3 

14 

v.  Harari 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

15 

v.  Md 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

16 

v.  Idemen 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

17 

v.  Ay  as 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

18 

v.  Soulem 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

19 

v.  Habib 

— 

— 

0 

0 

3 

3 

3 

3 

3 

20 

v.  Zahra 

0 

0 

0 

0 

3 

3 

2 

0 

0 

3 = agglutination  complete.  2 = agglut.  forte.  1 = agglut.  legere.  0 = agglut.  null.. 
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Nous  procedions  de  la  fagon  suivante:  3 c.c.  d'une 
dilution  au  1000mc  de  notre  serum  etaient  emulsionnes 
avec  une  culture  enti&re  sur  agar  d’un  vibrion  reconnu 
cholerique ; en  l’espece,  le  Berlin  76.  Apres  18  heures  a la 
temperature  du  Jaboratoire,  nous  centrifugions  le  melange 
et  nous  decantions  le  liquide  clair  surnageant,  dont.  nous 
essayions  le  pouvoir  agglutinant  sur  nos  differenls  mi- 
crobes. L’epreuve  croisee  a ete  faite  pour  une  grande 
partie  de  nos  vibrions. 

Dans  mi  travail  anterieur,  fait  avec  Miss  Sheldon- 
Amos,  nousavions  constate  que  le  serum  Alioglu  aggluti- 
nait  au  100rae  deux  vibrions  reellement  choleriques,  et 
reciproquement,  les  serums  de  ces  deux  vibrions  aggluti- 
naient  au  meme  titre  le  vibrion  Alioglu.  Parmi  les  vibrions 
de  la  presente  serie  aucun  n’etait.  agglutine  par  le  serum 
Alioglu.  Malgre  cela  on  aurait  pu  supposer  que  le  dit 
serum  pent  contenir  des  recepteurs  capables  d'etre 
absorbes  par  les  vibrions  choleriques.  Nous  avons  done 
fait  l’experience  suivante:  Le  serum  Lentz  n’agglutinant 
point  le  vibrion  Alioglu,  nous  avons  melange  dans  un 
tnbe  a centrifugier  0,1  c.c.  d’une  dilution  au  1000mede  notre 
serum  cholerique,  0,2  c.c.  du  serum  Alioglu  au  10n,e  et 
1 c.c.  7 de  l’eau  physiologique.  Ce  liquide  etait  done  une 
dilution  du  serum  cholerique  au  20000mp  et  du  serum 
Alioglu  au  100me.  Nous  delayons  6 anses  de  platine  d’un 
vibrion  cholerique,  nous  laissons  a la  temperature  du 
laboratoire,  et  ensuite  nous  centrifugeons  et  decantons 
le  liquide  surnageant.  Le  pouvoir  agglutinant  de  celui-ci 
pour  le  v.  Alioglu  s’est  montre  complktement  le  meme 
que  celui  du  serum  Alioglu  non  traite.  Par  consequent 
aucune  absorption  n’a  eu  lieu. 
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Ph6nom£ne 
de  Pfeiffer. 


La  grancle  difficulty  de  nous  procurer  les  animaux 
necessaires  pour  ces  experiences,  nous  a oblige  de  les 
fairs  en  grand  partie  in  vitro,  en  suivant  les  regies  que 
nous  avons  exposees  ailleurs  (1).  Dans  le  tableau  suivant, 
on  verra  que  la  reaction  n’a  ete  positive  que  pour  les 
vibrions  agglutinants.  Ce  fait  Concorde  avec  les  resultats 
d’un  travail  precedent  (2).  Le  vibrion  Zahra  a donne  une 
reaction  negative  autant  in  vitro  qu’in  vivo.  Les  dilutions 
de  serum  cholerique  que  nous  avons  employees  ont  ete 
au  I00me  et  au  1000Me. 


Tableau  VIII. 

REACTION  DE  PFEIFFER. 


N°  d’ordre 

NOM 

DU  VIBRION 

RfiSULTAT 

05 

f— 

o 

. t ^ 

o 

2= 

NOM 

DU  VIBRION 

RESULTAT 

Agglutinants. 

1 

v.  Battino.  . . 

+ 

16 

v.  Ilemen  .... 

+ 

2 

v.  Yervante. . . 

+ 

17 

v.  Ayaz 

+ 

3 

v.  Elias 

+ 

18 

v,  Soulem .... 

+ 

4 

v.  Calfoglu  . . . 

+ 

19 

v.  Habib 

+ 

5 

v.  Moise 

+ 

6 

v.  Carmela. . . 

+ 

Nno  agglutinants. 

7 

v.  Passanali . . 

+ 

20 

v.  Galila 

— 

8 

v.  Norsis 

+ 

21 

v.  Pan  as 

— 

9 

v.  Pensiero . . . 

+ 

22 

v.  Fatya 

— 

10 

v f .liras; 

23 

v.  Haim 

— 

1 1 

1 

24 

v.  Serre 



1 1 
12 

v.  Vertine .... 

+ 

25 

v.  Mavridi. . . . 

— 

13 

v.  Marietta... 

+ 

26 

v.  Inesco 

— 

14 

v.  Harari 

+ 

27 

v.  Aladin 

— 

15 

v.  Md 

+ 

28 

v.  Bellian 



(1)  Crendiropoulo  eL  M1"*  PanaSotatou,  Sur  deux  vibrions  agglutinants, 

etc. 

(2)  Crendiropoulo,  Sur  le  diagnostic  des  vibrions , 1905. 
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Reaction  tie  Pfeiffer  (suite). 


N°  d’ordre 

NOM 

DU  VIBRION 

RESULTAT 

a> 

f— 

t— 

_o 

o 

Z 

NOM 

DU  VIBRION 

RESULTAT 

29 

Nod  agglutinants. 
v.  Guilard .... 

41 

v.  Melpo 

30 

31 

V Pnl  r.n  , 

42 

v.  Stasie  

— 

v.  Saleli 

— 

43 

v.  Nourry .... 

— 

32 

33 

v Snrin;i 

44 

v.  Louis 

____ 

v.  Mical 

— 

45 

v.  Grecesco. . . 

— 

34 

v.  Mahmoud.. 

— 

46 

v.  Dahir 

— 

35 

v.  Merigian. . . 

— 

47 

v.  Zalira 

— 

36 

v.  Myriam. . . . 

— 

48 

v.  Ilalrap  .... 

— 

37 

v.  Sebastiano  . 

— 

49 

v.  bendi 

— 

38 

v.  Yahoud  . . . 

— 

50 

v.  Hangrey. . . 

— 

39 

v.  Musada. . . . 

— 

51 

v.  Mango 

— 

40 

v.  Negar  . . . . 

— 

i 52 

v.  Bisuk 

— 

Nous  avons  procede  de  la  fagoti  suivante  : Nous 
faisions  une  emulsion  homogene  de  chaque  microbe  a 
raison  d’une  anse  de  platine  pour  10  c.c.  d’eau  pliysiolo- 
gique.  D’un  autre  cote,  dans  une  serie  des  tubes  nous 
versions  un  c.c.  de  diverses  dilutions  de  notre  serum,  au 
J00mo  1000"’”  et  5000'"%  en  ayant  soin  de  garder  un  temoin 
ne  contenant  qu’un  c.c.  d’eau  physiologique  simple  et  un 
autre  contenant  un  c.c.  de  serum  normal  de  cheval  au 
100'"°.  Nous  introduisions  dans  chaque  tube  une  gout.te 
de  l’emulsion  microbienne  et  nous  laissions  a l’etuve 
pendant  2 lieures.  Au  bout  de  ce  temps  0,2  c.c.  du  con- 
tenu  de  chaque  tube  etaient  ensemences  sur  une  plaque 
d’agar  sur  laquelle  nous  comptions  le  nombre  de  colonies 
apres  24  h.  d’etuve. 

II  serait  fastidieux  de  donner  les  details  de  chacune 


Pouvoir  Bac- 
tericide. 


- 42  — 


Reaction 

fixation. 


cle  nos  nombreuses  experiences.  Nous  nous  bornerons  a 
dire  que  le  serum  specilique  s’est  montre  nettement  bac- 
tericide aux  plus  bautes  dilutions  pour  les  vibrions 
cboleriques,  tandis  que  sur  certains  d'entre  les  restants 
n’agissait  qu’aux  dilutions  faibles  et  encore  partiellement. 


de  Cette  epreuve  ne  nous  a pas  montre  les  irregularites 
que  nous  avons  obsei  vees  avec  les  42  vibrions  etudies  dans 
notre  travail  de  1905.  Cette  fois  les  agglutinants  seuls  ont 
donne  un  resultat  positif,  quelques  rares  non  aggluti- 
nants ayant  presente  une  reaction  partielle. 

Le  serum  du  Prof.  Lentz  ne  contenant  pas  de  sensibi- 
lisatrice  nous  avons  ete  oblige  d'employer  un  serum  de 
Berne,  qui  se  trouve  dans  notre  laboratoire  depuis  4 ans. 
Son  pouvoir  agglutinant  a considerablement  diminue, 
mais  sa  sensibilisatrice  reste  encore  active  a la  dose  de  1 
pour  20. 


Le  schema  de  nos  experiences  etait  le  suivant : 


Serum  specilique.  Serum  Normal  Alexine  cobave.  Eau  pbysiologique. 
cheval. 


0,05  c.c.  — 0,05  c.c.  0,08  c.c.  )f 

— 0,05  c.c.  0,05  c.c.  0,08  c.c.  > \ 

— — 0,05  c.c.  0,85  c.c.  \ | 

/ n 


Serum  hemolytiquo.  Globules 
bmuf. 

0,1  c.c.  1 c.c. 

0,1  c.c.  1 c.c. 

0,1  c.c.  1 c.c. 


Les  globules  de  bceuf  etaient  frais,  laves  a trois 
reprises,  ramenes  au  volume  primitif  et  dilues  au  20me.  Le 
serum  hemolytique  etait  dilue  au  10"’°.  Nous  titrions 
l’alexine  d’avance,  de  fagon  a determiner  la  dilution  qui, 
a la  dose  de  0,05  c.c.  hemolysait  completement  en  une 
lieure  1 c.c.  d’une  emulsion  de  nos  globules  au  20me,  sensi- 
bilises  avec  0,  1 c.c.  de  notre  serum  hemolytique  au  10™. 
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Tableau  IX. 


REACTION  DE  FIXATION. 


N°  d'ordre 

VIBRIONS 

RfiSULTAT 

N°  d'ordre 

VIBRIONS 

RESULTAT 

Agglutinants. 

1 

v.  Battino. . . . 

+ 

26 

v.  Inesco 

— 

0 

fW 

v.  Yervante. . . 

+ 

27 

v.  Aladin 

— 

3 

v.  Elias 

+ 

28 

v.  Bellian  .... 



4 

v.  Calf'oglu.. . . 

4- 

29 

v.  Guilard 

— 

5 

v.  Moise 

+ 

30 

v.  Polea 

6 

v.  Carmela  . . . 

4- 

31 

v.  Saleh 

. 

7 

v.  Passanali . . 

-t- 

] 

32 

v.  Sarin  a 

— 

8 

v.  Norsis 

-f 

33 

v.  Mi  cal  ...  . 

9 

v.  Pensiero... . 

_L 

1 

34 

v.  Mahmoud.. 



10 

v.  Lucas 

~r 

35 

v.  Merigian. . . 

— 

11 

v.  Abdul 

4" 

36 

v.  Sebastiano . 

— 

12 

v.  Yertine. . . . 

4- 

37 

v.  Yahoud .... 



13 

v.  Marietta  . . . 

4- 

38 

v.  Musada .. . . 

— 

14 

v.  Harari 

4- 

39 

v.  Negar 

15 

v.  Md 

4- 

40 

v.  Melpo  . . . . 

— 

16 

v.  Heinen 

4- 

41 

v.  Stasie 

— 

17 

v.  Ay  as 

+ 

42 

v.  Nourry 

— 

18 

v.  Soulem .... 

4- 

43 

v.  Myriam. . . . 

— 

19 

v.  Habib 

4- 

44 

v.  L orris 

45 

v.  Grecesco  . . 

Nod  agglutioaols. 

46 

v.  Dahir 

- - 

20 

v.  Galila  .... 

— 

47 

v.  Zahra 



21 

v.  Pan  as 

— 

48 

v.  Hairap  .... 

— 

22 

v.  Fatya 

± 

49 

V.  Bendi 

— 

23 

v.  Haim! 

— 

50 

v.  Hangrev.. . 

Hh 

24 

v.  Serre 

— 

51 

v.  Mango 

— 

25 

v.  Mavridi.... 

— 

52 

v.  Bisuk 

— 

+ reaction  positive.  ± — reaction  partielle  — = reaction  negative. 
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Pouvoir  he- 
molYtique. 


/ 


Tous  nos  vibrions  ont  ete  essayes  concurreminent  avec 
le  procede  de  Kraus's  et  le  noire.  Le  tableau  ci-joint  indi- 
que  pour  chaque  microbe  et  chaque  procede  la  moyenne 
ile  deux  experiences.  Le  Dr  F.  Gotschlich  ayant  observe 
que  l’ifluence  de  la  temperature  change  les  resultats  de 
notre  procede,  nous  avons  repete  l’experience  pour  tous 
nos  vibrions.  Nous  preparions  pour  chaque  microbe  deux 
tubes  pareils,  dont  l’un  etait  mis  a l’etuve  et  1’ autre  res- 
tait  a la  temperature  du  la  bora  to  ire.  La  difference  con- 
siste  surtout  a 1a.  rapidite  de  l’hemolyse.  Certains  vibrions 
qui  donnaient  une  hemolyse  a la  temperature  du  labora- 
toire  au  bout  de  48  heures  hemolysaient  deja  a l’etuve 
apres  24  heures.  Mais  ceux  qui  ne  montraient  aucune 
hemolyse  au  bout  de  48  heures  a la  temperature  du 
laboratoire,  n’hemolysaient  pas  non  plus  a 1’etuve. 

Quoi  qu’il  en  soit  du  procede,  on  voit  dans  le  tableau 
que  plusieurs  vibrions  non  agglutinants,  ne  donnent 
aucune  hemolyse,  et  ceux  qui  ne  liquefient  pas  la  gelatine 
sont  du  nombre.  Par  contre,  parmi  les  vibrions  aggluti- 
nants nous  avons  rencontre  deux  qui  hemolysaient  plus 
ou  moins  fortement.  11s  appartiennent  probablement  a la 
meme  fainille  que  les  vibrions  de  Tor. 

Pour  nos  recherches  nous  avons  employe  les  globu- 
les de  bceuf  laves.  Nous  avons  cru  inutile  de  prolonger 
4 observation  au  dela  de  48  heures.  Pour  le  procede 
de  Krauss,  dans  une  serie  d’experiences  nous  avons  em- 
ploye les  globules  laves  a 5 % et  pour  1 autre  le  sang 
defibrine  a la  meme  quantite.  Les  resultats  des  ces  deux 
series  sont  sensiblement  comparables. 
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Tableau  X. 


POUVOIR  HEMOLYTiaUE. 


O 

PROCEDE 

PROCEDfi  CRENDIROPOULO 

Q 

Q 

O 

£ 

NOMS 

DES  VIHRIONS 

KRAUSS 

T*  Laboratoire 

Tc  Etuve 

In 

ZJ 

Z 

24  h. 

48  h. 

24  h. 

48  h. 

24  h. 

48  h. 

1 

Agglulinanls. 

v.  Battino 

0 

+ 

0 

0 

0 

0 

0 

<W 

v.  Yervanle 

0 

4- 

0 

0 

0 

0 

3 

v.  Elias 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

4 

v.  Calfoglu 

0 

4- 

0 

0 

0 

0 

5 

v.  Moise 

+ 

+ 

0 

0 

0 

0 

6 

v.  Carmela 

0 

+ 

0 

0 

0 

0 

7 

v.  Passanali 

0 

4- 

0 

0 

0 

0 

8 

v.  Norsis 

+ 

+ 

0 

0 

0 

0 

9 

v.  Pensiero 

0 

+ 

0 

0 

0 

0 

10 

v.  Lucas 

0 

o < 

0 

0 

0 

0 

11 

v.  Abdul 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

12 

v.  "Vertine 

+ 

+ 

0 

0 

0 

0 

13 

v.  Marietta 

0 

+ 

0 

0 

0 

0 

14 

v.  Harari 

0 

+ 

0 

0 

0 

0 

15 

v.  Md 

0 

+ 

0 

0 

0 

0 

16 

v.  Hemen 

0 

+ 

0 

0 

0 

0 

17 

v.  Ayas 

0 

+ 

0 

0 

0 

0 

18 

v.  Soulem 

+ 

+ 

4- 

+ 

+ 

+ 

19 

v.  Habib 

+ 

• + 

+ 

+ 

+ 

+ 

20 

Nod  agglutinants. 
v.  Galila 

4- 

+ 

+ 

+ 

+ 

+ 

21 
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Vibrion  Galila. 

Galila  etait  la  femme  de  chain  bre  d’une  famille  Tur- 
que  a la  domesticite  de  laquelle  appartenait  la  femme  du 
vapeur  « Sai'dieli »,  qui  est  morte,  avec  sa  fille,  de  cholera. 
Elle  etait  en  premiere  classe  avec  ses  maitres,  mais  elle 
avait  des  relations  continues  avec  la  famile  cholerique. 
A l’examen  nous  avons  trouve  dans  ses  selles  un  vibrion 
non  agglutinant,  qui,  au  cours  des  passages  dans  le 
laboratoire,  a presente  certaines  variations  assez  interes- 
santes  pour  faire  Pobjet  d'une  etude  a.  part. 

Les  caracteres  de  ce  vibrion  ont  ete  decrits  avec 
ceux  des  autres  et  ne  presentent  aucun  interet  particulier. 
Ce  qui  est  a noler  est  qu’apres  avoir  ete  cultive  dans  la 
bile  pendant  quelque  temps,  il  a acquis  la  faculte  d’aggluti- 
ner  par  notre  serum  cholerique  a un  taux  assez  eleve. 
Nous  decrirons  en  detail  les  caracteres  de  cette  aggluti- 
nation, mais  auparavant,  nous  devons  faire  remarquer  que 
cette  variete  nouvelle  du  microbe  ou  plutot  le  change- 
ment  que  celui-ci  a subi  est  bien  le  fait  du  traitement, 
pareeque  le  vibrion  qui  n’y  pas  ete  sounds  continue  a ne 
pas  etre  agglutine  par  notre  serum  cholerique  ; de  sorte 
que  nous  possedons  en  ce  moment,  deux  varietes  du 
meme  microbe,  une  agglutinante  etune  non  agglutinante. 
Pour  la  facilite  de  l’exposition  nous  designerons  sous  la 
rubrique  de  Galila  (A)  celle  qui  agglutine,  et  Galila  ( B ) 
celle  qui  n’agglutine  pas.  Malheureusement,  la  cause  de 
cette  transformation  nous  echappe  completement,  paree- 
que r experience  repetee  plusieurs  fois  et  de  plusieurs 
manieres  ida  pas  reussi  une  seconde  fois. 

L’aggluti nation  de  ce  vibrion  presente  ceci  de  parti- 
culier, qu’elle  est  instable.  Au  commencement  elle  ne  se 
distinguait  pas  de  celle  des  autres  vibrions  choleriques, 
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mais  elle  subissait  des  ecarts  assez  considerables.  Une 
culture  qui  etait  completement  agglutinee  au  10.000me  par 
le  serum  Lentz  ensemencee  de  nouveau  sur  agar  n’agglu- 
t.inait  plus  qu’au  1.000me,  tandis  que  sa  subculture  repre- 
nait,  toute  la  force  de  la  premiere.  On  aurait  dit  qu’il 
s’agisssait  d’un  melange  de  vibrions  plus  ou  moinsagglu- 
tinants,  dont  les  plus  fortements  agglutinants  prenaient 
dans  une  culture  le  dessus  tandis  que  dans  une  autre 
etaient  en  nombre  inferieur.  Sur  les  conseils  du  Pr  Got- 
schlicli  nous  avons  fait  une  separation  minutieuse  sur 
gelatine  et  nous  avons  pris  separement  plusieurs  petites 
colonies  avec  lesquelles  nous  avons  fait  des  cultures. 
Toutes  ont  presente  le  meme  phenomene.  Cette  instabi- 
lity done  n’etait  pas  due  a un  melange  de  vibrions  diffe- 
remment  agglutinants,  mais  a une  propriety  nouvellement 
acquise  qui,  pour  cette  raison  meme,  subissait  des  oscil- 
lations assez  fortes. 

Petit  a petit,  l’agglutination  diminuait  de  force  mais 
non  d’etendue.  Elle  etait  plus  tardive  et  devenait  incom- 
plete meme  au  100"ie,  de  sorte  qu’au  10000  elle  etait  a 
peine  distincte.  En  outre,  elle  changeait  d’ aspect  ; les 
grumeaux  etaient  petits  et  pas  assez  compacts,  its  ressem- 
blaient  plutot  a des  flocons  de  mucus  nageant  dans  un 
liquide  plus  ou  moins  trouble.  Telle  est  encore  au  mo- 
ment ou  nous  ecrivons.  Dans  nos  nombreuses  experiences 
nous  n’avons  jamais  vu  le  vibrion  agglutiner  par  le  serum 
normal  de  clieval  ou  celui  d’autres  animaux : quand  il 
agglutinait  e’etait  au  meme  litre  que  dans  l’eau  physiolo- 
gique.  Mais  toutes  les  experiences,  dans  lesquelles  ce 
phenomene  se  produisait,  etaientsoigneusementeliminees, 
malgre  la  difference  que  les  tubes  avec  le  serum  speciti- 
que  presentaient. 
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Ainsi  on  peut  dire  que  l’agglutination  de  ce  vibrion 
a passe  par  deux  phases. 

Nous  avons  essaye  1’ agglutination  de  ce  vibrion  avec 
divers  autres  serums  choleriques.  Les  resultats  differaient 
d’une  experience  a l’autre,  mais  en  general  on  pent  dire 
qu’a  [’exception  d’un  serum  venant  du  laboratoire  du  Prof. 
Gotsclilich,  aucun  autre  n’agglutinait  ce  microbe,  car  nous 
ne  devons  pas  compter  la  legere  agglutination  qu’il  pre- 
sentait  de  temps  en  temps,  agglutination  qui  n’etait  ni 
reguliere  ni  constante  pour  un  serum  donne.  D'ailleurs  le 
meme  phenomene  se  produisait,  quoiqu’exceptionnelle- 
ment,  avec  le  Galila  (Ji). 

Nous  avons  prepare  avec  les  deux  varietes  du  microbe 
des  serums  en  injectant  des  lapins  selon  la  methode  que 
les  Prs  Gotscblicli  et  Kolle  preconisent.  Les  deux  serums 
agglutinaient  au  meme  titre  les  deux  vibrions,  mais  iq 
l’un  ni  l’autre  n’ agglutinaient  les  vibrions  choleriques. 

L’epreuve  de  la  saturation  nous  a donne  des  resul- 
tats inattendus.  Trois  c.c8.  d’une  dilution  au  500mc  du  serum 
Lentz  out  ete  emulsionnes  avec  0 anses  de  platine  de  Galila 
(A).  Apres  18  heures  d’etuve,  tous  les  microbes  n’etant 
pas  agglutines,  nous  centrifugeons  jusqu’a  ce  que  le 
liquide  surnageant  presente  un  trouble  excessivement 
leger.  Nous  decantons  et  nous  essavons  ce  liquide  avec 
le  Galila  (A)  et  le  vibrion  cholerique  Lucas.  Les  resultats 
ont  ete  les  suivants  : Le  Galila  (A)  avec  le  serum  epuise  n’a 
donn£  aucune  agglutination  ; avec  le  serum  non  epuise, 
elle  a agglutine  jusqu’au  5000me.  Le  vibrion  Lucas  a agglu- 
tine  avec  les  deux  serums  jusqu’au  20000mc.  La  conse- 
quence, qui  s’ecoule  naturellement  de  ce  fait,  est  que  l’ag- 
glutination  que  donne  le  Galila  (A)  n’est  pas  specifique, 
mais  une  agglutination  de  groupe.  Jusqu’aujourd’hui, 
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une  telle  agglutination  n’a  pas  ete  observee  chez  les 
vibrions,  et  le  noire  serait  une  exception  unique. 

1 aisons  done  1 epreuve  croisee.  Prenons  3 c.c.  d’une 
dilution  de  serum  Lentz  au  L000me,  epuisons-les  pendant 
IS  heures  a l’etuve  par  une  culture  entiere  du  vibrion 
Lucas,  centrifugeons,  decantons  et  essayons  le  liquide 
avec  les  deux  vibrions.  Le  Lucas  avec  le  serum  non  epuise 
est  agglutine  au  200Q0me  complement,  mais  il  ne  donne 
aucune  agglutination  au  1000me  avec  le  serum  epuise  : au 
contraire  le  Galila  (A)  est  agglutine  par  les  deux  serums 
egalement,  au  5000nie.  La  meme  epreuve,  repetee  trois 
fois  avec  le  meme  serum  mais  avec  des  vibrions  choleri- 
ques  difterents,  a donne  des  resultats  analogues.  Dans 
une  autre  experience,  le  serum  du  Pr  Gotschlich  s’est  com- 
porte  de  la  meme  fagon.  Si  les  agglutinines  de  Galila  (A) 
etaient  simplement  de  groupe,  les  vibrions  choleriques  les 
auraient  enlevees  du  serum  en  meme  temps  que  les  agglu- 
tinines specif! ques.  Mais  il  n'en  est  rien,  et  ce  vibrion 
continue  a agglutiner  au  meme  titre  que  son  temoin,  avec 
le  serum  non  epuise. 

Pour  eclaireir  un  peu  la  nature  de  cette  agglutinine, 
nous  avons  essaye  notre  vibrion  avec  differents  serums 
normaux  et  specifiques  d’origine  diverse.  C’est  ainsi  que 
nous  l’avons  essaye  avec  les  serums  normaux  chauffes 
de  1’homme,  de  cheval,  de  boeuf,  de  mouton,  de  chevre, 
de  lapin  et  de  cobaye  avec  un  serum  dysenterique  prove- 
nant  de  l’lnstitut  Pasteur  de  Paris,  un  autre  de  l’lnstitut 
de  Milan,  et  un  troisieme  prepare  au  laboratoire  avec  le 
bacille  dysenterique  El  Tor. 

Nous  1’ avons  sounds  a Faction  d’un  serum  de  lapin 
prepare  avec  le  microcoque  de  Malte,  un  serum  dc  lapin 
prepare  avec  le  serum  humain,  un  autre  contre  le  bacil- 
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ius  pseudotyphimurium ; enfin  avec  un  serum  hemolyti- 
que  pour  les  globules  de  mouton  et  un  autre  pour  ceux 
de  bceuf.  Aucun  de  ces  serums  ne  l’agglutinait  au  50me . 

L’tpreuve  clc  Pfeiffer  a et6  essay Se  comparativement 
avec  les  deux  varietes  da  vibrion  el  pendant  les  deux 
phases  que  V agglutination  a traverses.  Pendant  la  pre- 
miere phase,  repetee  deux  jots,  a dome  les  resullats  sui- 
vants : Tous  les  cobayes  injectes  avec  le  Galila  (A)  et  le 
serum  au  1000me  sont  morts  en  meme  temps  que  les  te- 
moins  sans  presenter  aucune  transformation  en  granules 
Ceux  qui  ont  ete  injectes  avec  le  meme  microbe  et  le 
serum  au  500me  ont  survecu,  mais  au  bout  d’une  lieure 
le  liquide  peritoneal  contenait  pen  de  granules.  Les 
cobayes  injectes  avec  le  Galila  (B)  avec  ou  sans  serum  sont 
morts  dans  la  nuit,  sans  rien  presenter  dans  le  liquide 
peritoneal.  En  realite,  pour  un  serum  si  puissant,  la  quan- 
tity de  2 milligrammes  injectee  est  trop  forte,  surtout  si 
Ton  considere  les  resultats  qu'elle  a donnes  au  point  de 
vue  de  la  transformation  en  granules.  A la  deuxieme 
periode  de  l’agglutination,  l’epreuve  repetee  trois  fois 
s’est  montree  completement  et  egalement  negative  pour 
les  deux  varietes  du  vibrion. 

Le  Prof.  Gotsehlich,  qui,  sur  notre  demande,  a gracieu- 
sement  accepte  d’etudier  notre  vibrion,  est  arrive  aux 
menses  resultats.  En  realite,  il  a trouve  une  agglutinabilite 
moindre  que  nous,  mais  ceci  pent  tenir  aux  conditions 
de  culture,  ou  encore  mieux  aux  variations  si  frequentes 
que  le  microbe  presente.  Quoi  qu’il  en  soit,  le  Galila  (A) 
agglutinait  constamment  avec  le  serum  Lentz,  point  avec 
le  serum  normal  de  cheval  et  pas  du  tout  avec  un  serum 
specifique  d’ane  ties  fortement  agglutinant.  Pour  lui 
connne  pour  nous,  la  reaction  de  Pfeiffer  a ete  negative. 
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L agglutination  done  que  le  Galila  (A)  presente  n’est 
due  ni  a une  agglutinine  specifique  ni  a line  de  groupe, 
mais  plutot  a une  paraglutinine  que  certains  serums  cho- 
leriques renferment,  et  qui  n’a  aucune  relation  avec  la 
specificite. 


CONCLUSIONS. 

Tout  ce  qui  precede  nous  demontre  qu’ aucune  des 
proprietes  sus  mentionnees  ne  pent  servir  reellement  de 
criterium  pour  le  diagnostic  des  vibrions  choleriques.  La 
virulence  pour  le  pigeon,  la  liquefaction  de  la  gelatine,, 
la  coagulation  du  lait,  la  production  des  hemolysines, 
la  presence  d’un  seul  oil,  la  reaction  de  l’indol  sont  des 
caracteres  ou  inconstants,  ou  communs  a des  vibrions 
reellement  saprophytes.  La  fixation  du  complement  qui 
dans  le  present  travail  parait  etre  specique,  ne  s’est  pas 
montree  telle  dans  un  travail  anterieur.  L’agglutination 
meme,  qui,  pour  le  moment,  parait  la  plus  apte  a servir 
de  base  au  diagnostic,  subit  des  assauts  anxquels  elle 
resiste  difficilement. 

Les  faits  de  Zirolia,  de  Zlagotoroff,  les  notres,  ebran- 
lent  beaucoup  la  confiance  dont  elle  jouit.  Zirolia  a eu 
en  main  un  vibrion,  isole  des  eaux  d’ali mentation  d’un 
bateau,  qui,  agglutine  au  commencement  par  le  serum 
cholerique,  a,  petit  a petit,  perdu  cette  faculte.  Zlagotoroff 
sur  83  vibrions  non  agglutinants  a pu  en  transformer  45 
en  agglutinables  en  les  soumettants  a divers  traitements. 
Notre  vibrion  Zahra,  qui  selon  les  regies,  ne  doit  pas 
etre  compris  parmi  les  choleriques  parcequ'il  n’est  agglu- 
tine qu’au  1000“°  par  un  serum  tres  puissant,  et  pas  du 
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tout  par  les  serums  faibles,  possede  une  agglutinine  iden- 
tique  c\  celle  des  vibrions  fortemeot  agglutinants.  Parce- 
qu’il  ne  donne  pas  la  reaction  de  Pfeiffer,  on  ne  voudra 
pas  nier  a ce  microbe  une  certaine  parente  avec  les  vi- 
brions choleriques. 

L’histoire  du  Cfalila  (A)  est  tres  instructive.  Get. 
vibrion  possede  la  faculte  d’etre  agglutine  par  certains 
serums  choleriques,  il  faut  faire  des  recherches  variees 
et  multiples  pour  savoir  que  cette  agglutination  est  trom- 
peuse  et  sans  aucune  valeur  diagnostique. 

Si  l’on  condensait  en  un  tableau  unique  les  proprietes 
de  tous  les  vibrions  etudies  jusqu’aujourd’hui  par  divers 
auteurs,  on  verrait  qu’il  n’y  a aucune  correlation  entre 
ces  diverses  reactions.  11  faut  excepter  l’agglutination,  qui 
parait  intimement  liee  avec  Pepreuve  de  Pfeiffer  et  le  pou- 
voir  bactericide.  .11  s’agit  probablement  de  diverses  mo- 
dalites  d’un  meme  phenomene.  D’ailleurs  si  cette  reaction 
indique  l’identite  de  la  race,  elle  ne  nous  renseigne  pas  sur 
la  nature  cholerique  du  vibrion.  Le  seul  caractere  qui 
aurait  une  valeur  reelle  serai t la  reproduction  de  la  ma- 
ladie  chez  les  animaux.  La  science  n’est  pas  encore  arrive 
a realiser  pratiquement  ce  desideratum,  il  faut  done  s’en 
passer.  En  attendant,  malgre  ses  faiblesses,  l’agglutination 
est  encore  celle  qui  offre  les  meilleures  garanties,  mais  a 
cause  de  ces  faiblesses  memes  elle  doit  etre  soumise  a une 
critique  judicieuse.  Les  vibrions  agglutinants  que  le  I)'  Ruf- 
ter,  notre  president,  et  le  Dr  Gotschlicli  ont  isole  a Tor  pen- 
dant les  epoques  exemptes  de  cholera,  ceux  que  Mme  Pana- 
yotatou  a trouve  chez  un  diarrheique  en  dehors  de  toute 
possibilite  de  contamination  et  les  autres  faits  que  nous 
venons  de  signaler  doivent  nous  rendre  circonspects. 

Si  de  tous  ces  faits  nous  devious  tirer  une  conclusion 
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au  point  de  vue  pratique,  elle  serait,  selon  notre  opinion 
personnelle,  la  suivante  : Tout  porteur  de  vibrions  agcglu- 
tinant  ou  non,  qui  provient  d’un  foyer  epidemique  ou  dont 
la  contamination  avec  ce  foyer  pent  etre  demontree  possible, 
doit  etre  tenu  comme  suspect.  En  revanche,  tout  porteur  de 
vibrions  agglvtinants  ou  non  ne  remplissant  pas  les  condi- 
tions ci-dessus,  peut  etre  considere  comme  exempt  de  danger. 
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